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notes sont un peu trop faibles 
pour être admis ! 

REPRENEZ-LE, 
C'EST UN HÉROS !
Survient alors un revirement 
de situation lorsqu'un offi cier 
membre de la commission de 
recrutement plaide en sa fa-
veur en découvrant que Goul-
ven Madec a fait partie des 
valeureux fusiliers marins 
ayant combattu, dans des 
conditions épouvantables, 
sur le front de l'Yser en Bel-
gique de Dixmude à Steens-
traat et qu'il a reçu les félicita-
tions de l'amiral Ronarc'h par 
un ordre du jour pour sa belle 
conduite aux combats le 9 
mai 1915 ! Goulven continuera 
ainsi à servir dans la Marine 
qu'il quittera en 1935 avec le 
grade de maître-fusilier. 

GARDE-CHAMPÊTRE 
Et pourtant il souhaitait deve-
nir facteur comme son oncle 
Joseph Madec dit « Job Cour-
rier » qui descendait tous 
les jours avec sa charrette le 
« courrier départ » à la gare de 
Kerhuon et remontait ensuite 
le « courrier arrivé » aux pas 
de son cheval jusqu'au bureau 
de poste de Guipavas ! Mais 

Pendant la guerre de 39-45, Goulven Madec était garde-
champêtre à Guipavas. Mais sa fonction ne devait pas être évi-
dente du fait de la forte présence allemande dans la commune. 
Toutefois, ce représentant de l'ordre et de la tranquillité publique 
n'hésita pas à s'engager dans la Résistance malgré les risques. 

SOUS L'OCCUPATION ALLEMANDE 

LE GARDE- 
CHAMPÊTRE FAIT 
DE LA RÉSISTANCE

Q ue savons-nous de 
ce garde-champêtre 
né à Saint-Marc en 
1888 d'un père docker 
et d'une mère coutu-

rière ? Orphelin à l'âge de 11 
ans, Goulven Madec est alors 
placé comme garçon de ferme 
dans une famille de Guipavas 
dont il gardera un bon souve-
nir. Puis, en 1909, il s'engage 
pour 5 ans comme matelot 
dans la Marine. Il servira sur la 
Carabine puis le Gloire et le cui-
rassé amiral Aube. Goulven est 
mobilisé en août 1914. Après 
la Guerre de 14-18, il souhaite 
rempiler dans la Marine. Il 
passe des épreuves mais ses 

c'est sur l'insistance du maire 
Charles Goux, qu'il deviendra 
fi nalement garde-champêtre 
en 1936 ! Un personnage offi -
ciel dans la commune. Il était 
doté d'un pistolet.

AGENT DE LIAISON 
S o u s  l ' O c c u p a t i o n ,  c e 
garde-champêtre servira 
d'agent de liaison avec le capi-
taine Riban qui commandait 
la Résistance de Brest-Est et 
sera en cheville avec Victor 
Bourvéau, chef de la compa-
gnie FFI de Guipavas. Il contri-
buait au bon fonctionnement 
d'un réseau de renseigne-
ments en transmettant à la 
Résistance des informations 
sur l'implantation des batte-
ries de DCA allemandes et sur 
les travaux de construction 
du camp d'aviation de la Luf-
twaffe à Guipavas. Il transpor-
tait et diffusait des tracts et 
journaux clandestins. Il déli-
vrait de fausses pièces d'iden-
tité et cartes d'alimentation 
aux réfractaires au STO. Le 1er

juin 1944, il prendra le maquis 
et la tête d'une section FFI 
combattante, agissant à Pla-
bennec, Kersaint et Guipavas. 
Il se trouvera aux côtés des 
Américains pour les combats 
de la Libération de Brest. 

28 août 
1939

GOULVEN MADEC EST 
MOBILISÉ. IL PASSE PAR 
LA PYRO DE ST-NICOLAS, 
ROCHEFORT ET LORIENT. 

IL SERA DÉMOBILISÉ 
APRÈS LE 22 AOÛT 1940

         Merci à Yves 
Madec pour avoir 
partagé photos, 
informations et 
documents offi ciels 
sur son père Goulven.

Goulven Madec, le garde-champêtre (à droite) aide
deux paysans à placer une vache récalcitrante 
sur la bascule municipale en contrebas 
de la place Saint-Éloi
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